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SOMMAIRE

La vitesse de passage des spermatozoïdes dans l’épididyme du Taureau a été déterminée en
injectant par voie intra-veineuse du 32p.

Les spermatozoïdes à acide désoxyribonucléique (ADN) marqué apparaissent au plus tôt 41

jours après l’injection, dans la partie proximale de la tête de l’épididyme, et seulement 49 à 52 jours
après l’injection, dans l’éjaculat.

La différence entre ces deux valeurs indique que les spermatozoïdes mettent 8 à i jours pour
traverser l’épididyme : valeur très inférieure à celle du Bélier.

Ces dernières années DAwsoN, 1958, KOFFOED-JOH-,,!SFN, 1958, OxG!BZrr-
CouROT-ORTnvaxT, ont montré que, chez le Taureau, 48 à 52 jours après l’injection
de 32P, des spermatozoïdes à acide désoxyribonucléique (ADN) marqué apparais-
sent dans l’éjaculat.

Pour estimer la part qui revient dans ce délai au transit épididymaire, KoE-
FOED-]OHNSEN (1959) pense qu’il est raisonnable d’appliquer au Taureau les résultats
obtenus chez le Bélier (ORTAVANT, rg54) et chez le Lapin (KOEFOED-]OHNSEN,
I959)! Chez ces espèces, les spermatozoïdes à ADN marqué arrivent dans la tête de
l’épididyme 30 à 31 jours après l’injection de 32P, il en résulterait jionc une durée de
transit épididymaire de 17 à 19 jours.
DAwsorr, expérimentant sur un Taureau, calcule que la transformation des sper-

matocytes primaires en spermatozoïdes nécessite 3g jours. La durée de séjour des
spermatozoïdes dans l’épididyme serait alors de 10 à 13 jours.

En présence de ces conclusions différentes, nous avons voulu préciser cette durée
du transit épididymaire par une mesure directe du déplacement des spermatozoïdes
radioactifs dans l’épididyme.

MATÉRIEL ET M!TI30D!S

Nous avons injecté à 22 taureaux adultes par voie intraveineuse de o,05 à o,i mc/kg de poids vif
de 32 P sous forme de PO,HNa,.



A. - RÉCOLTE DES SPERMATOZOÏDES ÉJACULÉS :

Les spermatozoïdes sont recueillis au moyen d’un vagin artificiel. Motilité, concentration et
proportion de spermatozoïdes vivants sont déterminées pour chaque éjaculat.

Les spermatozoïdes sont séparés du plasma séminal par centrifugation pendant 20 mn à OOC,
puis lavés 5 fois toujours à o°C dans une solution physiologique de Krebs-Henseleit-Ringer (MANN,
1954). ’

B. - RÉCOLTE DES SPERMATOZ01DES ÉPIDIDYMAIRES :

Les animaux sont castrés bilatéralement; l’épididyme est prélevé et découpé en 5 fractions, la tête
et la queue étant seules séparées en une partie proximale et une partie distale. Après enlèvement de
l’albuginée chacune de ces fractions est dilacérée finement à l’aide de ciseaux dans une solution
saline hypotonique (100 cm3 de Krebs-Ri nger -! 400 cm3 d’eau bidistillée) pour assurer une meilleure
élimination des hématies dans la suite des manipulations. Après macération pendant 30 mn à o°C,
les spermatozoïdes de chaque fraction sont récupérés par filtration sur 6 couches de gaze. Les sper-
matozoïdes ainsi recueillis sont lavés avec la solution saline hypotonique et centrifugés 3 fois à o°C,
pendant la mn à 5 00o tours/mn. Le culot de spermatozoïdes ainsi obtenu est débarrassé à peu près
complètement des hématies et de toute cellule étrangère.

C. - ANALYSE CHIMIQUE DES SPER8IA’iOZOïDES :

Les différentes fractions phosphorées des spermatozoïdes sont séparées par la technique de
SCIiMIDT et THANNHAUSER (I945), légèrement modifiée (ORTAVANT, 1949). La suspension lavée des
spermatozoïdes obtenus soit par collecte, soit par castration est homogénéisée au moyend’unPOTTER-
ELVEHJEM dans ro volumes d’acide trichloracétique (ATC) Iop. 100 à ooC. La suspension est laissée
30 mn à cette même température puis centrifugée à froid pendant io mn à 5 00o tours/mn. Le résidu
est ainsi extrait 2 fois et lavé avec de l’eau bidistillée à ooC.

Le résidu est ensuite mis en suspension dans io volumes d’un mélange chlorofonne-méthanol
(z-I) et laissé une heure à i8oC. Après centrifugation, le résidu est extrait 2 fois, lavé dans 5 volumes
d’éther et séché sous ventilateur à la température ambiante. 100 mg de résidu sec ainsi délipidé, sont
alors hydrolysés avec la cma d’une solution de NaOH, N à 37°C pendant 20 heures ; une bonne disso-
lution du résidu est assurée au moyen d’une agitation temporaire. Après centrifugation à o°C, l’ADN
est précipité à froid avec 0,2 volume de CII-I, 6 N et i volume d’ATC 5 p. 100. Le précipité est lavé
3 fois avec 5 cm3 d’ATC 5 p. 100, puis extrait pendant r5 mn par 5 cm3 d’ATC p. 100 à 90-950C.

Après centrifugation on obtient une fraction contenant l’acide désoxyribonucléique dont le phos-
phore est dosé selon la technique d’ALLEN (i94o). La radioactivité spécifique est déterminée sur une
partie aliquote de la fraction extraite, mise dans une coupelle de verre, séchée sous une lampe infra-
rouge et portée sous un compteur Geiger-Müller. Les résultats sont toujours rapportés au jour de
l’injection.

RÉSULTATS

En castrant io Taureaux à des temps différents après l’injection de 32P (36, 38,
40, 4I! 42. 43 jours) nous avons observé que jusqu’au 4oe jour après l’injection, il n’y
avait aucun spermatozoïde à ADN radioactif dans l’épididyme. Les spermatozoïdes
marqués apparaissent d’une façon constante le 4ie jour après l’injection dans la
partie proximale de la tête de l’épididyme (fig. z).

Pour détecter leur arrivée dans la partie distale de la queue de l’épididyme nous
avons simplement suivi les variations de la radioactivité des spermatozoïdes de
l’éjaculat puisque ceux-ci proviennent des ampoules du canal déférent et de la partie
distale de la queue de l’épididyme.

Nous avons effectué ces mesures sur 12 animaux. Les quantités de spermato-
zoïdes récoltés et les fréquences de collectes étaient différentes pour chaque expé-
rience : 2 Taureaux n’ont pas été collectés durant les 4g j ours qui suivent l’injection de



32p, 8 ont été collectés à des fréquences variables, 2 enfin ont été soumis à des épuise-
ments complets. Malgré l’obtention de 6 milliards de spermatozoïdes par jour, dans
le cas des collectes les plus fréquentes, nous n’avons jamais trouvé de spermatozoïdes
à ADN marqué dans l’éjaculat avant le 48e jour , l’apparition la plus tardive ayant,
lieu le 52e jour (fig. 2).



On peut donc déduire de ces 2 séries d’expériences que le temps mis par les sper-
matozoïdes pour traverser l’épididyme est au minimum de 8 jours et au maximum de
m j jours.

Ainsi la durée de séjour des spermatozoïdes dans l’épididyme de Taureau est
plus courte que celle trouvée chez le Bélier par ORTAVANT (rg55) (13-21 jours).

On peut rapprocher ceci du fait que les réserves spermatiques épididymaires
sont chez cet animal beaucoup plus importantes que chez le Taureau (ORTAVANT i956).

Il existe une autre différence assez remarquable : chez le Bélier les spermato-
zoïdes à ADN marqué arrivent dans la tête de l’épididyme 30-31 jours après l’injec-
tion de 32P et chez le Taureau 4z jours seulement après l’injection. Si les stades d’in-
corporation du 3zP dans l’ADN sont les mêmes chez ces deux animaux, on peut
supposer que le déroulement de la spermatogenèse nécessite plus de temps chez le
Taureau alors que la durée de maturation épididymaire est plus courte.

Rcçu en mars 1960.

SUMMARY

A STUDY OF EPIDIDYMAL TRANSPORT IN I3ULL USING 3’1’

In order to determine the rate of passage of spermatozoa in the epididymis of the bull. 22 adult
bulls were injected intravenously with o,05 to o,i mc of 3a P (in the form of P04 IINa2) per kg body
weight.

The different phosphorus compounds of sperm were extracted following the SCHMIIJT and 1’IrANN-
HAUSER method and their specific radioactivity was determined.

10 bulls were castrated at various times after the injectionof32P. Spermatozoa with radioactive
DNA appear in the proximal part of the head of the epididymis, at the earlicst, 41 days after the
injection (fig. i).

Collections of sperm were made from i 2 bulls. The first spermatozoa with labelled DNA began to
appear in the ejaculate 49 to 5z days after the injection (fig. 2).

From these experiments it can be concluded that it takes 8 to 11 days for spermatozoa to pass
through the epididymal canal.

Thse results indicate that, in the bull, spermatogenesis is longer whereas the rate of passage
through epididymis is shorter than in the ram.
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